
qui attribuent nos malheurs aux distinctions nationales sur lesquelles ont spécolé
quelques individus, pour attiser le feu de la discorde ; d'autres regardent-l'étât
d'excitation publique qui existe, comme l'effet et non la cause descalamités dont
nous avons tous été affligés. Il nest pas nécessaire que je m'écarterde la route
que je me suis tracée, pour m'enquérir de ces choses là; ces considérations, je
puis le dire, sont étrangères à mon plan; d'autant plus qu'une discussion de
cette nature, réveillerait au lieu de diminuer l'effervescence que je me flatte de
faire dispargure, en extirpant tout simpkment) la cause actuelle de ea continua-
tion.

LETTRE, V.
Les électeurs par tout le pays, feront bien de regarder de près au sujet 'de l'ô-
ducation, et de swassurer davance de leur succès à élire des hommes disposée
favorablement pour cette grande cause, aVant de leur donner leur appui et leure
voix. La Législature-Unie ne peut pas, ne doit pas laisser et ne laissera pas,

espérons le, s'écouler la première session, sans mûrir et adopter un systéme d'é-
ducation Elémentiire et Pratique. Je me flatte que nos Législateurs ne se bor-
neront pas à imiter servilement les gouvernemens du moyen âge, toujours por-w
tés à patroniser les academies, les colléges et les unitersités, et dans leur car-'
rière d'égoïsme et d'inhumanité, laissant croupit la masse des peuples dans l'ige
norance et la dégradation.

De ce côté-ci de l'Atlantique, noUs avons des notions et des besoins qui difw
fèrent des notions et des besoins de ceux que l'on a fait marcher, et qi eux-,
mêmes ont poussé les peuples daus cette voie impie et aride. Quelques soient
donc notre origine, notre religion,.notre politique, unissons-nous de cSur et d'ac-
tion: du succès de nos efforts, dépend notre avenir; mais aussi dù défaut de suc--
cès,naîtront et se déveloperont des conséquences plus funestes encore que eelles
que les hommes les moins courageux sont dans le cas d'en appréhender.

Je commencerai, dans ma prochaine lettre, à donner une esquisse dun plan
d'éducation, ou plutôt je jeterai ce que je regarde come devant être la base sur
la quelle reposera solidement l'édifice,

LETTRE VL
Le besoin d'un système général et uniforme d'Edecafino Efémentaire et Pratique
dans-le Bas-Canada, étant extreme, il ne faut pas perdre en instant à adopter

es eoyens les plus propres à rénédier à un atssi grand mat
1. Les distinctions nationales et les préjugés qui en nr.issent, étant A l'avis de

beaucoup de personneg, des obstacles bien fotfnidables a flopération d'an sys-
Lème uniforme d'éducation, ilfautdréit de suite, rechercher-les rnoyens de les sur-

»onter.


